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gra hique à la villa Audi près du 
centre Sofil jusqu’au 27 février. Tél. : 
05/959630

 in one ox à la Bibliothèque 
publique de Bachoura jusqu’au 27 
février. Tél. : 01/667701
Pho os e  ein ures d’ar is es 
i anais e  é rangers à la galerie 

Aïda Cherfan Fine Art à la place 
de l’ toile jusqu’au 27 février. Tél. : 
01/983111
eina ara eddine Badran à la 

Galerie 6 rue Abdel Wahab jusqu’au 5 
mars. Tél. : 01/202281 – 03/289644  
of  scu ures of he 

ordinary rein er re ed à 
the Running Horse à Medawar La 
Quarantaine jusqu’au 27 mars. Tél. : 
01/562778 
Jose h ar  : To ook ehind 
à la galerie Janine Rubeiz imm. 
Majdalani Raouché jusqu’au 27 février 
Tél. : 01/868290

ran ounès à la galerie Ayyam 
Beirut Tower jusqu’au 25 mars .Tél. : 
70/535301

a id adik : P ace a  eas , 
et i y Jacir : ffi ia ions au 
Beirut Art Center Jisr el-Wati imm. 13 
rue 97 Adlieh jusqu’au 9 avril. Tél. : 
01/397018  

ree  ar  : Po  ar  à la galerie Art 
Lounge à La Quarantaine jusqu’au 28 
février. Tél. : 03/997676
Music in y ear à la galerie 
Maqam à Saifi Village jusqu’au 28 
février. Tél. : 01/991212 

oc urne au Musée national 
jusqu’à fin février. Tél. : 01/612260

oise à la galerie Sfeir Semler imm. 
Tannous La Quarantaine jusqu’à fin 
mars. Tél. : 01/566550 

ania Mouawad : ou eurs 
du é a  ( ho ogra hies) à 
l’USEK Kaslik jusqu’au 31 mai. Tél. : 
09/600040. 

T éâ
ne s a  s e  pièce présentée 

par le British Council en 
collaboration avec Oxford Playhouse 
au théâtre Babel centre Marignan 
Hamra à 20h30. Tél. : 01/744033

he in de a e e é oi e de 
Yannick Jaulin et Sébastien Bertrand 
au théâtre Monnot rue de l’USJ à 
20h30 jusqu’au 27 février. Tél. : 
01/202422

e h Be h pièce écrite et mise 
en scène par Fouad Yammine au 
théâtre Tournesol Tayyouneh à 20h30  
jusqu’au 7 mars. Tél. : 01/381290   

a are o 2010 Comédie 
musicale de Violette Makdessi 
le samedi 27 février au théâtre 
Monnot rue de l’USJ à 16h00. Tél. : 
01/202422. Séances scolaires : Tél. : 
03/641313
uzanne we  Ta3an par 

Mireille Panossian au théâtre al-
Madina Hamra à 21h00, dimanche 
à 17h00 jusqu’au 4 avril. Tél. : 
01/753010

shrafieh de Joe Kodeih au théâtre 
Béryte rue de Damas à 20h30 
jusqu’au 28 février. Tél. : 01/611642
ayed & he drea  par la 

compagnie de Caracalla au Forum 
de Beyrouth à 20h30 jusqu’au 14 
mars. Tél. : 01/999666
aïf 840 de Mansour Rahbani au 

Casino du Liban à 20h30 jusqu’au 
30 avril. Tél. : 09/859999 – 
01/999666
a a de lias Rahbani, mise en 

scène par Ghassan Rahbani, au 
Palais des Congrès à 20h30 jusqu’au 
28 février. Tél. : 04/521525
Les diseurs à l’Olympia de  
Kaslik à 21h30. Tél. : 09/644202 – 3
oo-3a a ia na au Grand Hills 

Broummana de jeudi à dimanche. 
Tél. : 04/868888

o edy igh  à l’hôtel Le Royal à 
Dbayé de jeudi à dimanche à 21h00. 
Tél. : 04/555220
M na Me ak de Lucien Abour-
jeily au Roof 68 tous les jeudis à 
20h30. Tél. : 03/984646.
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Frida DEBBANÉ

À travers l’UPT (Université 
Pour Tous), l’Université Saint-
Joseph avait organisé en ce 20 
mars le « Jour de ma mère ». 
Pour cette mère de tous les vi-
sages, de toutes les bontés un 
programme réussi : une messe 
célébrée par le père Chamussy, 
de la musique, de la poésie, de 
la danse, un spectacle, une ex-
position de peinture, un déjeu-
ner. Une partie des recettes ira 
pour SOS Children’s Villages. 
Une première dans le genre. 
Une réussite signée Gérard 
Bejjani.

« La musique mariale » a été 
présentée par Joe Letayf pour 
écouter Les vêpres de Marie de 
Monteverdi, Le Magnifica-
tat de Bach, le Stabat Mater 
de Percolese. Les plus beaux 
morceaux qui furent dédiés à la 
Vierge Marie, la plus belle des 
mères … ce fut là une première 
page des Pages de ma mère du 
professeur Gérard Bejjani (di-
recteur de l’UPT) qui avait pré-
paré avec la culture et la sensi-
bilité uniques qu’on lui connaît 
ce beau bouquet de fleurs aux 
noms divers. À travers les pa-
ges lues, les mères étaient les 

maternités fécondes, nourriciè-
res ; puis de dévoiler « la vérité 
sur ma mère » « le visage de ma 
mère » « l’écriture de ma mère » 
à travers des textes choisis de 
différents auteurs. Puis d’ouvrir 
par « bouquet d’images » un 
chapitre par cette phrase : « Ma 
mère. Et c’est à vous que je 
pense, ô images ! Images des 
beaux étés obscurs de mon en-
fance. » Sa mère. Une mère en-
viée par toute l’assistance. Puis 
ce fut « les films de ma mère » 
où l’on a fait connaissance avec 
des passages de Elephant Man, 
la Luna de Bertolucci, Citizen 
Kane, Les quatre cents coups et 
d’autres encore. Que de fleurs 
aux senteurs suaves recherchées 
parmi les textes d’écrivains et de 
poètes, que de rêveries, que de 
touches de pinceaux, d’imagi-
naire maternel, que de promes-
ses d’amour à toutes celles qui 
respiraient à peine pour mieux 
écouter et essuyaient la petite 
larme d’un geste furtif. Au tour 
de Jad Hatem de relater à tra-
vers La maternité comme eupho-
rie les moments importants par 
lesquels commence la relation 
d’une mère et de son enfant. 
Pour Mounir Chamoun, il 
fallait, à travers des exemples, 

faire la différence entre « mère 
accueillante, mère redoutable » 
et pour cela être liminaire ; 
comment accueillir l’enfant ; 
exaltation ou déception ; plus 
tard résoudre les problèmes 
scolaires pour aboutir aux diffi-
cultés de la vie et une présence 
pour tous les soins. Ainsi fut 
décrite et souhaitée la mère 
accueillante. Quant à la mère 
redoutable, elle a pour défaut 
d’être surprotectrice, anxieuse, 
narcissique, abusive, castratrice, 
agressive, rejetante, détentrice 
des décisions. À retenir l’im-
portance du regard de la mère 
sur son enfant et de constater 
que chaque mère se croit in-
comparable. Sa vitalité est liée à 
son ambiguïté ; une conclusion 
ou encore tant de choses sont 
à voir et à comprendre. Quant 
Au soir de ma mère, il se passait 
au théâtre Monnot ; une der-
nière page s’est fermée sur un 
spectacle présenté par Gérard 
Bejjani ; les acteurs de cette fête 
ont, chacun à sa façon, dansé, 
déclamé, joué, pour une ma-
man, une mamma, une madré, 
une Marie mère de tous. Merci 
M. Bejjani. Même le prin-
temps vous le dira s’il venait à 
vous rencontrer.

Tina Maria KHOURY
Hadi KARAM

Yara Maria KANNAN
Chris BOSNOYAN

1e3 Collège Notre-Dame 
de Jamhour

Le « Jour de ma mère » célébré à l’USJ

2 Liban lundi 22 mars 2010


